
UNE RENCONTRE

Jusqu'au sommet qu'ils couronnent maj estueusement (e leurs panaches vert

foncé, touffus, n.oelleux et mnagiifques.
De sorte que l'esprit, surrexcité par le spectacle du premier promon-

toire, se calme et s'apaise à la vue ce celui-ci.

La main de l'homme a travaillé, jusque dans l'ombre du cap Trinité,

a ramener les esprits à leur état normal ; et peut-être personne ne quitte-t-l

cet endroit en proie à une émotion complète. h

En tous cas, Kitty s'intéressa à certaines oeuvres d'art que le rocher

laissait voir à fleur d'eau.
Il y avait d'abord un curieux portrait à fresque du général Sherman,

avec les insignes de son grade, et puis l'effigie encore plus frappante du

général O'Neil, des armées de la république irlandaise, à l'air menaçant, et

représenté là, par un effort d'imagination, comme le conquérant (lu Canada

en l'année 1875. .

Arbuton n'aimait pas ces empiètements sur la sublimité de la nature,

et il ne pouvait s'expliquer, à l'avantage de Mlle Ellison et du colonel,

comment ces derniers pouvaient accepter cela joyeusement comme partie

lagréable de l'ensemble.
Il écoutait assez mécontent leur échange (le plaisanteries, lorsqu'il se

sentit tout à coup étrangement entraîné par une tentation qu'éveilla chez

lui un homme de l'équipage.
Celui-ci venait (le placer devant les passagers un sceau rempli (le

petits cailloux d'une grosseur invitante, en disant

- Maintenant, voyez qui pourra toucher la montagne. Personne ne

peut l'atteindre, si près qu'elle paraisse être.

Les passagers se précipitèrent sur ces projectiles, et le colonel Ellison

Rvec plus de zèle que tous les autres.

Personne n'atteignait la falaise, lorsque tout à coup Arbuton fut pris

d'un désir aveugle, fou, irrésistible de tenter l'aventure.

Le souvenir de ses jours de collège, de ses jours de jeunesse où il ne

craignait point de manier l'aviron et de jouer à la balle, se réveilla chez

Il saisit un galet, pendant que Kitty ouvrait de grands yeux et le

regardait muette de surprise puis, en un tour de bras, il lança la pierre.

Celle-ci alla frapper le rocher avec un choc à briser toutes les fenêtres du

*quartier le plus exclusivement aristocratique de Boston ; et notre ami se

laissa aller sans êne à lajoie de son bruyant triomphe.

Il semblait avoir secoué pour un instant le joug de ses habitudes, mis

de côté les liens de ses allégeances sociales, foulé aux pieds les conventions

qu'il avait chéries et respectées toute sa vie.

Dans cet accès de frénésie enthousiaste, il se soupçonna capable de

Serrer la mcn de l'Anglais vulgaire à la casquette de Glengary, et d'inviter

à la buvette tous les passagers dans l'admiration.

Ceux-ci avaient jeté un cri d'applaudissement au tour (le force d'Ar-

Cuton, et pour la première fois celhi-ci but à la coupe de la popularité.

Naturellement la réaction devait se faire, et elle devait être d'une

wvigueur correspondante.
Un istant après, Arbuton haïssait tous ses compagnons de voyage,

'et plus que les atres le colonel Ellison qui l'avait le plus chaudement

félicité.


